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  LE MOT DU PRESIDENT

Le Chemin de Compostelle victime de son succès ?

On voit de plus en plus de monde sur le Chemin 
mais il me semble qu’il y a une réelle différence 
entre « Être sur le chemin » et « Faire le Chemin ».

Comme me disait un prêtre espagnol lors de ma 
halte dans son église à Obanos avec son remarquable 
accent local : « oune avalantche ».

Rien ne remplacera les émotions et les souvenirs 
du pèlerin face à la Cathédrale de Santiago après 
son long cheminement personnel et physique.

Rien ne remplacera la dimension spirituelle et mentale créée par la rupture 
avec le quotidien. Car dans le pèlerinage c’est l’Esprit qui compte et non le 
matériel.

Alors la commercialisation et la professionnalisation qui apparaissent sur 
le Chemin nous posent problème. « Allez sur le Chemin, on s’occupe de tout ». 

Quelle différence avec un Louis Janin qui, pendant de longues années, a 
marché avec une simple banane et nous a montré le vrai sens de l’Hospitalité.

À la carte, le Chemin. On vous coache, on vous encadre, on vous réserve le 
couchage....un jour ou plusieurs......un petit tour en courant, pourquoi pas. On 
va vous faire un super chemin, avec des bancs, des tables, des détours dans 
les zones commerciales pour mieux vous faire dépenser. Le Donativo ne sera 
plus qu’un mythe.

Mais déjà à Santiago, la coupe commence à être pleine, et la Compostella 
ne sera plus délivrée dans n’importe quelles conditions pour prendre en compte 
les vrais engagements du pèlerin et il faudra bien que le monde jacquaire se 
serre les coudes au risque de voir toutes ses belles valeurs foulées au pied.

Notre association contribue à perpétuer ces valeurs et tous les délégués et 
les responsables de commissions œuvrent pour conserver « l’Esprit du Chemin » . 

Nous ferons le bilan de notre association lors de la prochaine Assemblée 
Générale. Venez nous encourager. Ultréia. 

Jean Monneret

LE MOT DU PRÉSIDENT



COMPTE-RENDU DU CONSEIL D’ADMINISTRATION 

DU 20 JANVIER

Ont été abordés les points suivants :

• Une minute de silence a été effectuée pour le décès de Louis Janin et les 
proches des Amis de St Jacques décédés récemment, dont la maman de Robert 
Scotton, la maman de Michel Deyres, Claude Thomasson adhérente de la Savoie, 
Annie Agutte de Haute Savoie non voyante des Joëlettes 2012.

• Point sur l’AG 2016 dans la Drôme le samedi 19 mars à Allan près de 
Montélimar et le déroulement de celle-ci

• Point sur les finances de l’association et les divers budgets de 
fonctionnement. Proposition du budget prévisionnel 2016 qui sera voté à 
l’Assemblée générale.

• Point sur les adhésions en hausse (1970).

• Rescrit fiscal : dossier à affiner pour recevoir des dons.

• Augmentation de la cotisation : pas pour cette année mais question à 
revoir.

• La question des credentiales acceptées à Santiago et restriction sur la 
délivrance des compostella.

Puis tour de table des responsables de commissions, notamment sur 
l’Hospitalité, les questions d’assurance pour les adhérents participant aux 
activités, sur le projet Massif Central qui pose problème quant au tracé du 
Chemin.

• Décision de créer un fond pour nos archives aux services des archives du 
Rhône.

• Contrat avec la justice concernant des détenus en réinsertion.

• Projet Joëlettes et son financement.

• Internet, les blogs départementaux, et étude pour la mise en place d’un 
paiement en ligne de la cotisation. 

• Lieu et date AG 2017 en Haute Savoie.

• Point sur les mandats, et futur Conseil d’administration après AG.

• Tour d’horizon sur les associations s’occupant des pèlerinages et autres 
chemins et le positionnement de l’ARA par rapport à cet environnement.
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L’HOSPITALITÉ FAITE HOMME

« Viens, entre, je t’attendais. Assieds-toi je vais te servir à manger »

Tels étaient les premiers mots d’accueil de Louis JANIN dans tous les 
gîtes qu’il a tenus comme hospitalier sur les Chemins de Saint Jacques 
de Compostelle.

Louis réalise son premier pèlerinage en 1956 à 33 ans, de Lourdes 
à Santiago de Compostela car à l’époque il n’y a que trois semaines de 
congés. Depuis, jusqu’à 85 ans il le refait presque tous les ans. Quel que 
soit le nombre de jours dont il dispose, il tient à arriver à Santiago, cela 
l’obligeant parfois à faire des étapes de 50 km par jour.

Le déclic pour l’hospitalité ? Il l’a en 1965, à Hontanas où il est 
divinement reçu dans une famille qui l’accueille comme si c’était un 
membre de la famille voire plus, puisqu’elle lui offre la chambre parentale.

À 65 ans il prend sa retraite et dès lors, en dehors de sa vie familiale, il 
s’engage corps et âme sur et pour le Chemin. Il fait partie de nombreuses 
associations compostellanes (Association Rhône- Alpes des Amis de 
Saint Jacques, celle des Alpilles entre autres...).

Toujours pour satisfaire sa quête de spiritualité et « pour changer un 
peu des chemins de Compostelle » Louis part faire la tournée des villes 
saintes de l’hindouisme en 1979 « pour voir s’il y avait la même étincelle 
dans les yeux des pèlerins » Dès lors il refera six treks au Népal.

A voir le peu de bagage des pèlerins hindous il décide de les imiter et 
de ne plus partir sur les Chemins qu’avec ses tennis et une banane sur le 
ventre au lieu d’un gros sac à dos. Après tout il est tellement connu sur 
le Chemin que tout le monde lui offre ce dont il a besoin. Mais au début 
cela lui pose parfois des problèmes dans les auberges car les hospitaliers 

HOMMAGE À LOUIS JANIN

Photo : 
©Pierre Morel
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le prennent pour un tricheur et non un pèlerin.

En 1994, à la demande du père Don José Ignacio, ami et curé de Grañon, 
il rejoint l’association des hospitaliers volontaires que ce dernier a créée et 
ouvre le premier accueil à Hornillos del Camino.

Puis il tient les auberges (ou gîtes) de Grañon, Jaca, Reliegos, et enfin 
Arrés les sept dernières années jusqu’en 2008 alors qu’il a 85 ans ! Des 
milliers de pèlerins sont accueillis, soignés, réconfortés, nourris par Louis 
et tous laissent des témoignages poignants et dithyrambiques sur les livres 
d’or de ces auberges.

Il continue néanmoins à accueillir par 3 fois en 2008, 2010 et 2012 
à la cathédrale de Compostelle, un pèlerinage organisé par l’Association 
Rhône-Alpes des Amis de Saint Jacques pour des personnes à mobilité 
réduite et non-voyants.

El Mago, le Mage, comme l’appellent souvent les Espagnols, est 
tellement connu du monde jacquaire qu’il est invité, participe et intervient 
dans tous les colloques internationaux (France, Italie, Belgique, Suisse, 
Espagne...). Là il parle avec foi et passion de l’hospitalité. Il tient tellement 
« à rendre un peu de ce qu’il a reçu sur le Chemin ».

Avec sa toison d’argent, son regard bleu clair qui vous atteint jusqu’au 
cœur, avec son sourire, sa bonhomie naturelle, Louis, le Mage, le Sage, fait 
l’admiration de tous ceux qu’il rencontre au fil de ses près de 60 ans sur 
les Chemins de Compostelle ou qu’il reçoit chez lui comme dans les gîtes.

En Haute-Savoie, où il réside, il assiste à toutes les permanences 
organisées par l’Association Rhône-Alpes des Amis de Saint Jacques dont il 
est un des membres fondateurs. Il y tient la bibliothèque et offre aux dames 
à chaque séance ses petits pots de confitures qu’il a faites, ou des fleurs 
qu’il a cueillies lui-même. Il organise ces derniers mois des séances de 
dédicace du livre qu’il a écrit avec le Père Ihidoy (ancien curé de Navarrenx 
et autre figure de l’hospitalité sur les Chemins de Saint Jacques).

Ce 10 janvier 2016, Louis JANIN, qui vient d’avoir 92 ans, arrive à son 
ultime étape, ce jour-là, c’est lui qui frappe à la porte du Père Eternel. 
Puisse Saint Jacques l’accueillir en ces mêmes termes :

« Viens, entre, je t’attendais. Assieds-toi, je vais te servir à manger »

À Denise son épouse près de 70 ans, à ses trois filles, petits-enfants et 
arrière-petits enfants, l’Association Rhône-Alpes des Amis de Saint Jacques 
adresse ses plus sincères condoléances et toute sa reconnaissance pour 
TOUT ce qu’il a fait pour l’Association et surtout, pour tous les pèlerins du 
Chemin de Saint Jacques de Compostelle.



66

9 h • Réception des adhérents, signatures, pouvoirs.

9 h 30 • Ouverture de l’AG et mot d’accueil du président.

9 h 35 • Accueil par notre déléguée Marylène Delmarre et parole 	
donnée aux invités.

9 h 55 • Rapport moral du président (débat, vote).

10 h 10 • Bilan financier – avis des vérificateurs aux comptes –         
(Intégration du fichier) – Quitus et vote.

10 h 30 / 11 h 15 • Rapport d’activités des délégués départementaux.

11 h 15 / 12 h 15 • Rapport d’activités des responsables des   
commissions.

12 h 15 • Présentation des candidatures au C.A. Débat et vote.

12 h 45 • Fin de l’AG

13 h 15 • Apéritif et repas.

Réunion des membres du Conseil d’Administration pour élire le Bureau.

PAGES PRATIQUES

ACCUEIL À LA SALLE DU FOYER RURAL
À ALLAN (DRÔME)

(Ne peuvent être traitées, lors de l’Assemblée, que des questions 

inscrites à l’ordre du jour).

Vous pouvez envoyer votre candidature pour le Conseil 
d’Administration avant la date du 4 mars 2016 auprès du président :

Jean Monneret – 18 rue Flora Tristan- 38400 – St-Martin d’Hères.
Tél. 06.07.11.57.36. 

mail : le.président.ara@gmail.com

CONVOCATION À L’ASSEMBLEE 
GÉNÉRALE ORDINAIRE
DU SAMEDI 19 MARS 2016 
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BULLETIN DE PARTICIPATION 
(A retourner impérativement avant le 4 mars 2016) 

Assemblée Générale Ordinaire du 19 mars 2016 à la salle du Foyer 
Rural d’ALLAN (Drôme)

M., Mme, Mlle ………………………..…………….................................. 
Participera (ont) au repas : OUI / NON  (entourez votre réponse)
Si OUI, réglez la participation au repas : 22€ x (……) = …………€
par chèque libellé à l’ordre de l’ARA des Amis de St Jacques joint au 
bulletin de participation à détacher et retourner à : Association ARA 
des Amis de St Jacques.
Robert Perrier
La Bruyère
255, Route de la Tournelle -73200- CESARCHES
(Si vous ne pouvez être présent, faites-vous représenter : 

pouvoir, au verso, à renvoyer).
(La gestion des inscriptions des repas représente un volume de 
travail non négligeable, aussi il vous est demandé dans la mesure 
du possible de ne pas attendre les derniers jours pour vous inscrire).

APPEL DE COTISATION
Nom et Prénom ……...………………………………......................
Adresse : …………………………………………………………………
Adresse mail : ……………………………………@……………………

Individuel : 27€  / Couple : 35€ / Etudiant, chômeur : 10€ 
5€ pour les jeunes de mois de 16 ans dont les parents ne sont pas adhérents 

Cas exceptionnel 10 €  -  Bienfaiteur : …………… €
Fait à …………………………………le … / … / 2016

A compléter, détacher et retourner, accompagné du chèque 
correspondant, libellé à l’ordre de :

Association ARA des Amis de St-Jacques
Robert Perrier

La Bruyère 
255, Route de la Tournelle - 73200 – Césarches 

Tél. 04 79 32 69 72
mail : fichiers@amis-st-jacques.org 

Ou au délégué de votre département. 
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POUVOIR
Pouvoir de représentation à l’Assemblée Générale Ordinaire de 
l’association Rhône-Alpes des Amis de St-Jacques du 19 mars 
2016, à la salle du Foyer Rural à ALLAN (Drôme).

Je soussigné(e) M., Mme, Mlle 
…………………………………………………………………………………
…………………………………………………………………………………

Adresse : ……………………………………………………………………
…………………………………………………………………………………
…………………………………………………………………………………
…………………………………………………………………………………
Membre de l’Association, donne pouvoir pour me représenter à 
l’Assemblée Générale Ordinaire à :
M., Mme, Mlle ………………………………………………………………
…………………………………………………………………………………
…………………………………………………………………………………

Egalement membre de l’Association.
Le présent pouvoir l’autorise à assister en mon nom aux 
réunions, à prendre part à toutes les discussions, à prendre 
connaissance de tous les documents et à émettre tous votes en 
mes lieux et place sur les questions inscrites à l’ordre du jour.
Fait à ………………………………… le    /     /2016
Signature précédée de la mention « bon pour pouvoir »
Attention, chaque membre n’ayant droit qu’à cinq pouvoirs, 
donnez le vôtre à une personne venant à l’Assemblée et non au 
Président.
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Pour ceux qui désirent prolonger leur séjour, une liste d’hébergements 
possibles est disponible auprès de Dominique Mirandol sur simple 

demande: dominique.mirandol@orange.fr
Tél. 06 71 46 37 90

PLAN D’ACCÈS
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PATRIMOINE

LES TRIBULATIONS D’UNE STATUE DE 
LA VIERGE ALLAITANTE

Les spécialistes datent ce chef  d’œuvre de 
l’art gothique de la seconde moitié du XIVème siècle 
mais nous ne saurons sans doute jamais comment 
et quand est-elle arrivée dans la chapelle de ce 
modeste hameau Savoyard de Villaroland ? Qui en 
a été le commanditaire ou le donateur ? Quel est 
l’auteur ? 

C’est grâce à l’abbé Plassiard qui  photographia 
le mobilier des chapelles et églises du canton 
d’Aime qu’elle acquit une certaine notoriété. On la 
voit alors fixée au jubé de la chapelle St Eustache 
puis en 1975, un de ces clichés  illustre un article 
publié dans un recueil intitulé « Richesses de la 

Savoie ».  Elle est classée « Monument historique 
» par arrêté du 24 août 1976.

Malheureusement, cette reconnaissance officielle et les projets de 
travaux de restauration de la chapelle firent qu’elle allait bientôt quitter 
Villaroland et être soustraite à la vue et à la vénération des fidèles. Son 
long « purgatoire » prendra fin grâce à la ténacité et à la perspicacité 
des responsables du patrimoine jacquaire de l’Association Rhône-Alpes 
des Amis de St Jacques qui identifieront correctement sur un cliché l’un 
des personnages représentés près de la Vierge : St Jacques et non de 
St Pantaléon comme il était dit jusqu’alors.  Après recherches l’œuvre 
est localisée, bien à l’abri des regards et sous une épaisse couche de 
poussière dans les locaux de la mairie d’Aime.

	 Sortie de l’oubli, elle connait de nouveau une certaine célébrité. 
Elle est exposée à Moutiers en 2011 par les Amis de St Jacques, fait 
l’objet d’une conférence de Mr. Humbert Jacomet à la Société d’Histoire
et d’Archéologie d’Aime puis est exposée au château de Chambéry après
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des travaux de restauration et de conservation qui lui redonnent sa beauté 
originelle.	
	 On saura gré à Madame le Maire et la municipalité d’Aime de ne 
pas la laisser partir  mais de la faire placer dans l’église paroissiale locale, 
reconnaissant ainsi, outre sa valeur patrimoniale, sa valeur spirituelle et 
théologique exceptionnelle.

Godeleine LOGEZ

QUE SONT LES RELIQUES DEVENUES ?
Alors qu’on recense en France trois tombeaux, neuf têtes et nombreux 

membres du corps de St Jacques, un parchemin conservé aux Archives 
départementales mentionne la consécration de l’autel de l’église de Novalaise 
(Savoie) le 6 août 1644 par Mgr Jean de Passelaigne, évêque de Belley qui 
atteste la présence dans ce lieu des reliques de St Paul et de St Jacques apôtres.  
	 Au fil des ans l’église en question connait plusieurs vicissitudes. Un 
incendie  la détruit avec une bonne partie du bourg le 18 mai 1671 puis de 
nouveau le 7 août 1749. 
	 L’édifice, mal entretenu fait l’objet de travaux de fortune en 1780 et 
1784 pour : « un cent de tuiles et cornier employés pour regotoyer le chœur». 

En 1790, « pour réparer le plafond où le mortier était tombé ».

	 En 1793, avec la tournure des évènements, un contrat «pour faire la 

bâtisse de l’église » est abandonné. Le clocher arasé subit « le nivellement 

républicain », les cloches sont réquisitionnées et « les machines de la 

superstition » dispersées. 
En 1806, le bâtiment « était un étroit réduit presqu’en ruine plutôt qu’une 

église » et cinq ans plus tard « L’état de l’église est tel qu’il n’y a point de 

pauvre propriétaire mieux abrité. Il n’y a pas une seule croisée de placée aux 

fenêtres... Enfin, la situation est si pénible qu’il est évident qu’elle est dans ce 

cas d’être interdite ».

Encore fréquentée à la Noël 1811, une cloison s’effondre, blesse 
sept fidèles et fait prendre conscience du danger.  Quelques réparations 
sommaires  s’achèvent en 1825 lorsque Mgr François Marie de Bigex, évêque 
de Chambéry, consacre à nouveau le lieu de culte et fait à nouveau mention 
de la présence de  reliques de St Jacques apôtre.
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À partir de 1846 le curé Marquet fait reconstruire intégralement le chœur 
avec la mise en place d’un nouveau maître-autel. Travaux qui s’achèveront 
vers 1867.

Pour clore cette épopée, le 11 novembre 1943, un avion allié perd une 
bombe aux abords immédiats de l’église dont les voûtes s’écroulent en 
même temps qu’une dizaine de maisons. La reconstruction s’effectuera de 
suite après-guerre.

	 Que sont devenues les reliques de St  Jacques ? Personne aujourd’hui 
ne peut répondre à la question. Alors, comme Jean de Tournai en 1490, 
concluons que « cela n’a guère d’importance car de toutes façons St Jacques 

est au paradis ».

Un parchemin conservé aux archives 
départementales de Savoie
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Pour être 
hospitalier, il faut 
avoir fait le chemin  
ou du moins en 
grande partie, 
être adhérent 
d’une association 
jacquaire, respecter 
le règlement des 
hospitaliers.

APPEL DE CANDIDATURE POUR ÊTRE HOSPITALIER 
par Marie-Paule Strobel

Dans deux accueils pèlerins, l’ARA a la charge de la gestion d’hospitaliers, 
pour la saison prochaine 2016 :
• 1) Le gîte du Relais du Pèlerin Saint Jacques, situé au Puy en Velay 
accueille les pèlerins du 1er Avril au 15 Octobre 2016. Les hospitaliers 
s’engagent, sur une période de 10 jours consécutifs.
• 2) L’accueil pèlerins des Apprentis d’Auteuil, situé au  22 avenue Hector 
Berlioz à  la Côte-Saint-André (38200), accueille les pèlerins du 1er juin 
au 1er Octobre 2016.
Les hospitaliers s’engagent, sur une période de huit jours consécutifs.
• 3) La commission Hospitalité de l’Association organise en 2016, pour 
la 8ème année consécutive, une session de préparation à l’hospitalité pour 
les futurs hospitaliers. Celle-ci se déroulera sur trois journées du lundi 
14 mars à 18 heures au jeudi 17 Mars 2016 à 17 heures.
Le prix demandé à chaque participant  pour suivre la session est de 55€ : 
hébergement, repas, location de salles, visites etc...
Pour plus de précisions sur ces trois sujets, consulter le site de l’ARA, 
avec le lien  suivant : http://hospitalite.amis-st-jacques.org

L’HOSPITALITÉ SUR LES CHEMINS 
DE COMPOSTELLE

HOSPITALITÉ
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RENCONTRE AUTOUR DE L’HOSPITALITE EN ARDECHE 
le 24 octobre 2015 par Sylviane Lacasa

Sylviane Lacasa, déléguée de 
la commission Hospitalité de 
l’ARA en Ardèche (aidée de Bruno 
Brian, Elisabeth et Jean Pierre 
Terrasse) a organisé un week-end 
à Viviers, dont le samedi après-
midi était consacré au thème de 
l’hospitalité.
Jean Langrené,  grand marcheur 
et hospitalier dans de nombreux 

gîtes sur le chemin de Compostelle a commencé par nous parler de 
l’aspect historique du chemin : « Après l’essor du pèlerinage au Moyen 
Âge, celui-ci tombe en désuétude pour renaître après la dernière guerre. 
Aujourd’hui 200 000 pèlerins arrivent à Santiago et les hospitaliers se 
déploient outre le chemin de Compostelle sur d’autres sites : au Grand St 
Bernard, à la Salette, à Lourdes ou au Mont St Michel ».
Diverses questions soulevées : 
Quel intérêt à faire de l’hospitalité ? 
• Apporter une présence et une écoute rassurantes aux pèlerins. 
Quelles sont les motivations qui mènent les pèlerins sur le chemin ? 
• Pour 20% d’entre eux les motivations sont religieuses, pour d’autres 
c’est une quête de spiritualité, certains partent après un accident de la 
vie ou sont en recherche personnelle. Il y a autant de raisons que de 
pèlerins. 
• La présence sur le chemin de différents gîtes (communaux, paroissiaux, 
associations, privés, etc…) permet d’aborder les formes de participations 
financières et notamment celle du « Donativo », la libre participation aux 
frais, qui, pour Jean Langrené est en danger si l’hébergeur ne rentre pas 
dans ses frais. 
• Jean Langrené recommande la lecture du livre de Louis Janin et du père 
Sébastien Ihidoy « L’hospitalité sur le chemin de Compostelle » et termine 
en disant que le chemin est une rencontre avec soi-même et qu’il en est 
de même pour l’hospitalier, l’accueil du pèlerin permettant un retour sur 
le chemin. 
Les échanges se poursuivent ensuite entre la soixantaine de personnes 
présentes autour du verre de l’amitié. 
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UNE JOURNÉE D’ÉCHANGES SUR L’HOSPITALITÉ 
À LA CÔTE-SAINT-ANDRÉ

 par Marie-Paule Strobel

Le 7 novembre 2015, invités par les membres de la commission 
Hospitalité de l’ARA pour partager une journée de rencontres et d’échanges 
sur nos expériences auprès des pèlerins, une cinquantaine d’hospitaliers 
du Puy ou de la Côte st André  se retrouvaient  à la Fondation des Apprentis 
d’Auteuil à La Côte-Saint-André. 	 Après le café de bienvenue, la minute 
de silence, en mémoire de notre ami Vincent Jouve, les remerciements, les 
personnes excusées,  Guy Fusco (trésorier, représentant le bureau)  nous 
parlait de son action au sein de l’ARA et Jacques Strobel nous lisait un de 
ses poèmes sur l’hospitalité.

Colette Moulin (déléguée 
à l’hospitalité de la Drôme) 
nous fait le bilan des 
réponses au questionnaire 
du Puy : tous les points 
importants et interventions 
des participants sont notés 
afin que nous en tenions 
compte soit lors de la 
session de préparation 
à l’hospitalité 2016 soit 
dans l’établissement du 

règlement intérieur des gîtes pour 2016.
Jacques Debray (délégué à l’hospitalité de la Haute Savoie) nous parle 

du gîte de la Côte-Saint-André : peu de pèlerins cette année, problème du 
téléphone, des horaires ou encore de la canicule ?

	
Marie-Paule Strobel commente l’enquête faite par Alain Barbault, auprès 

des personnes ayant participé à une session de préparation à l’hospitalité 
entre  2012 et 2015, afin de connaître l’après session.  En moyenne, plus 
de 60% renouvellent leur engagement d’hospitalité.

Deux groupes se séparent ensuite pour réfléchir et échanger autour 
de leurs hospitalités autour du thème suivant : « Quelques attitudes et 
comportements de l’hospitalier ». À la fin du temps imparti, Marie-Hélène
Penna et Jackie Grignon font la synthèse de chaque groupe devant tous les 
membres réunis.
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Pour l’hospitalier, il faut de la considération, être VRAI, de l’humilité 
et du partage, savoir recevoir et donner. Les situations sont différentes 
suivant la position du gîte sur le chemin (angoisses du départ au Puy), les 
difficultés dues au  relief ou à la chaleur. C’est aussi un chemin spirituel, 
d’histoires qu’il faut partager avec lui. La préparation à l’hospitalité est 
importante : cf. les cursillos en Espagne, les sessions de l’ARA (acceptées 
si on veut aller en Espagne). Le mot de la fin est : « Veux-tu vivre heureux 
? Voyage avec deux sacs, l’un pour recevoir et l’autre pour donner »

Cette belle journée d’échanges vous donnera, nous l’espérons, envie 
de  continuer votre « hospitalité » aux gîtes du Puy ou de la Côte-Saint- 
André, (ou ailleurs si cela vous fait envie) en 2016.

OUVERT LE JOUR
Poème sur l’hospitalité de Jacques-Philippe Strobel, extrait du recueil :

« D’un caillou à l’autre »

ouvert le jour
ouvert la nuit
ouvert à tous

le cœur ouvert
tendre la main suffit pour ouvrir une porte

le regard souriant suffit pour accueillir
bienvenue pèlerin pose ton bagage

viens reposer ton corps libère tes souliers
soigne tes pieds ton chien et ton dos fatigué

voici un verre à boire ne dis pas d’où tu viens
tous les pays du monde ont de la place ici
tu es ici chez toi je n’ai rien d’autre à dire

si tu veux raconter quelle langue est la tienne
si tu n’as pas les mots écoute enrichis-toi

de l’accueil ennobli par l’hospitalité
et tu repartiras d’autres étoiles en tête

la musique apaisante
le parfum des délices
la lumière chez moi

qui repose et conforte
pèlerin mon ami

c’est toi qui les apporte.
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SPIRITUALITÉ

« MON DIEU, JE SUIS LÀ ! » Poème de Raymond Devos.

J’ai lu quelque part : « Dieu existe, je l’ai rencontré ! »
Ça alors ! Ça m’étonne ! Que Dieu existe, la question ne se pose pas !
Mais que quelqu’un l’ait rencontré, avant moi, voilà qui me surprend ! Parce 
que j’ai eu le privilège de rencontrer Dieu juste à un moment où je doutais 
de lui.
Dans un petit village de Lozère abandonné des hommes, il n’y avait plus 
personne et, en passant devant la vieille église, poussé par je ne sais quel 
instinct, je suis entré.
Et là, j’ai été ébloui…par une lumière intense…insoutenable.
C’était Dieu…en personne, Dieu qui priait ! Je me suis dit : « Qui prie-t-il ? Il 
ne se prie pas lui-même ? Pas lui ? Pas Dieu ? Non ! »
Il priait l’homme ! Il me priait moi ! Il doutait de moi, comme j’avais douté 
de lui.
Il disait : « O homme, Si tu existes un signe de toi ! »
J’ai dit : « Mon Dieu ? Je suis là ! »
Il a dit ; « Miracle, une humaine apparition ! »
Je lui ai dit : « Mais, mon Dieu, comment pouvez-vous douter de l’existence 
de l’homme, puisque c’est vous qui l’avez créé ? »
Il m’a dit : « Oui…Mais il y a si longtemps que je n’en ai pas vu dans mon 
église que je me demandais si ce n’était pas une vue de l’esprit ! »
Je lui ai dit : « Vous voilà rassuré mon Dieu ! » 
Il m’a dit : « Oui ! Je vais pouvoir leur dire là-haut : l’homme existe, je l’ai 
rencontré ! ».

LE SHIATSU AU SECOURS DES MARCHEURS
de Gilbert Goutreau

Le chemin de Compostelle est émaillé à profusion de gestes de fraternité 
et de solidarité. C’est ce qui rend ce Camino si mythique et lui donne tout 
son sens en faisant découvrir les vraies valeurs.
Pour ma part, j’ai été, tour à tour celui qui a été aidé par un « Bon Samaritain » et, celui 
qui a essayé de soulager ses semblables en partageant mes connaissances 
sur les pouvoirs des plantes ou le shiatsu*. Mon épouse fut ainsi guérie 
d’une sciatique, il y a une dizaine d’années.
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C’est ainsi que, lors de l’accomplissement de mon chemin, j’ai pu 
soulager plusieurs pèlerins et, en particulier, deux jeunes espagnoles 
dont l’une traînait la jambe à cause d’une sciatique. Nombreux sont 
les pèlerins qui ont dû interrompre leur chemin, les uns à cause d’une 
sciatique, d’une tendinite, les autres, à cause  d’une entorse et combien 
alors leur frustration est grande. Aussi, quelle ne fut pas ma grande joie, 
grâce à cette technique ancestrale, d’avoir permis à cette jeune pèlerine 
de poursuivre son rêve d’accomplir son Chemin.
Pour en savoir plus, je vous conseille, parmi bien d’autres, cet ouvrage :   
« L’acupuncture sans aiguilles » en livre de poche. « L’acupuncture » 
101 réponse du Dr Jean-Claude Lacroix.
« Ces aiguilles qui guérissent » du Dr Jean-Claude Trokiner

* Le shiatsu littéralement « pression des doigts » est une technique de 
thérapie manuelle d’origine japonaise, inspirée du massage chinois.

**Oratoire de Rochemaure Statue de St Jacques

*Le pont romain de Viviers

Ardèche
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Nous avons été reçus à la maison diocésaine Charles de Foucauld de 
Viviers* pour ces deux journées, le samedi après-midi étant consacré à 
une conférence sur l’hospitalité  organisée par Sylviane (Voir page 14).
• La Cité Blanche
Samedi matin visite guidée de la Cité Blanche. Cité construite par les 
usines Lafarge pour leur personnel au début du XXe siècle : historique de 
la carrière, évolution de la construction de l’usine et des appartements 
d’ouvriers servant actuellement de lieu d’exposition.
• Soirée à la maison Charles de Foucauld
Après le repas nous avons fêté l’anniversaire d’Elise, ardéchoise 
d’adoption, la soirée était superbement animée par Jacques Strobel qui 
s’accompagnait à la guitare pour des chants et poèmes sur le chemin.
• Randonnée à St Thomé
Il faisait très beau le dimanche pour la balade à travers les vignes, en 
passant devant le pont romain, pour rejoindre le vieux et beau village 
perché de St Thomé et son église romane. 

Notre Dame d’Ay le 8 décembre
Comme chaque année pour la fête de l’Immaculée Conception, quelques 
Amis de St Jacques marchent, les uns de Sarras à Notre Dame d’Ay, les 
autres de Quintenas à Notre Dame d’Ay, et arrivent au sanctuaire où est 
célébrée la messe. Cette année, un repas partagé a suivi l’office, puis un 
enseignement sur le Jubilé de la Miséricorde nous a ouvert une « porte » 
sur cette démarche.

Oratoire de Rochemaure**
L’inauguration de la statue de St Jacques posée dans l’oratoire 
de Rochemaure devait avoir lieu le dimanche 29 novembre. Cette 
manifestation a été annulée à cause d’un arrêté préfectoral du 27 
novembre interdisant toute manifestation sur la voie publique à cette 
date. L’inauguration a été reportée  au 21 janvier 2016.

Ardèche
Viviers 24 et 25 octobre

L’ACTU des DÉLÉGATIONS
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La MJC du Pays de l’Herbasse à Saint Donat, avait programmé ce 16
décembre à 20 heures  à l’Espace des Collines le film « Les Chemins de 
Compostelle...Six pèlerins en quête de sens ». 
Avant la projection, un petit repas avec soupe chaude, était offert à tous 
les participants, leur permettant de se rassasier avant d’affronter les 800 
Km qui séparent St-Jean-Pied de Port de Santiago et du Cap Finisterre.

Le texte de présentation du film nous parle d’un voyage à l’intérieur 
des cœurs et des esprits de six pèlerins modernes confrontés à la 
solitude, à l’épuisement et aux doutes, mais qui parviennent finalement 
à surmonter tous les obstacles. On en conclut à la fin du film qu’il faut 
abandonner le superflu pour aller à l’essentiel. La salle était comble. 
Trois panneaux avaient été exposés, deux sur le Patrimoine jacquaire 
de la Drôme et celui sur les Chemins français. Quelques documents ont 
été gracieusement offerts, et une séance de questions-réponses a permis 
aux futurs pèlerins de se renseigner sur l’ARA et sur les difficultés du 
Chemin.
L’esprit jacquaire a semblé être apprécié par tous les spectateurs, dont 
un certain nombre semblait se préparer à l’action.

Après le film, 
Michel Pérard et 
Jean-Paul Bernard, 
membres de l’ARA 
dialoguent avec 
les spectateurs

BALISAGE en DRÔME :
Vous êtes marcheurs, randonneurs et adhérents de notre association, 
l’ARA, alors seriez-vous intéressés par le contrôle d’un secteur du 
balisage de la « Via Rhodana », chemin d’Arles, et/ou le chemin de

Drôme
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Isère

Une quarantaine d’Amis de l’Isère assistent 
le 7 novembre 2015 à l’inauguration d’une 
sobre statue de Saint Jacques de facture très 
contemporaine réalisée en béton cellulaire par 
la sculptrice Simone Carré. Désormais, sortant 
de la grande halle centrale, halte bienvenue 
par temps de pluie comme par grande chaleur, 
le pèlerin ne manquera pas de porter le regard 
vers une niche située  haut dans  l’angle du 
mur sur le côté droit de la rue qu’emprunte le Chemin. Là, ce Saint Jacques 
moderne, clin d’œil bienveillant sur la route, symbolise magnifiquement la 
continuité du pèlerinage dans le temps comme  son perpétuel et inévitable 
renouvellement.

Gap au Puy, secteur drômois. Si oui, communiquer votre commune de 
résidence afin de prévoir l’attribution d’un secteur aussi près que possible 
de chez vous et éviter les kilomètres superflus :
Jean-Louis Jourda -  jeanlouis.jourda@free.fr - Tél. 06 20 97 37 37
Quand un secteur vous est attribué, vous le gérez à votre convenance, 
avec au minimum deux contrôles par an. Une formation sera assurée et le 
matériel de balisage fourni.

UN SAINT JACQUES MODERNE 
À LA CÔTE SAINT ANDRÉ
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TRADITION  RENOUVELÉE  
DU  PÈLERINAGE  GRENOBLOIS À ST JACQUES

Entre le XIVème et le XVIIIème siècle, les édiles grenoblois se rendaient chaque 
année en procession à l’église Saint Jacques d’Echirolles afin d’obtenir la 
protection du fils de Zébédée. Depuis 2010, les Amis de St Jacques de 
l’Isère, reprenant cette tradition, se rendent en pèlerinage au début de 
l’été à l’actuelle église St Jacques d’Echirolles (du XIXème siècle) à partir du 
centre de Grenoble.

En 2015, cette manifestation se renouvelle quelque peu : le pèlerinage 
est déplacé au 29 novembre, fête de St Jacques de la Marche, date plus 
favorable à la fréquentation. En effet le pèlerin prend l’été plutôt la voie des 
longs Chemins et se fait plus rare pour les marches locales. Le glissement 
dans le temps s’avère judicieux : les jacquets isérois sont nombreux en ce 
dimanche pluvieux.

Un belle récompense les attend à l’arrivée à St Jacques (d’Echirolles) : après 
une information sur St Jacques de la Marche par notre délégué Marcel 
Cuzin, un concert d’orgue leur fait goûter successivement un Noël de 
Louis-Claude Daquin (XVIIIème), un prélude de Camille Saint Saens (XIXème), 
un Noël de César Franck (début XXème) et enfin un prélude de Nicolaus 
Brunhs (XVIIème). Ce beau voyage dans l’histoire de la musique est proposé 
de manière très pédagogique par Guy Raffin : qu’il trouve ici l’expression 
de nos remerciements.

SOIRÉE SUR  LE(S)  CHEMIN(S)  DE  COMPOSTELLE  
À CHONAS L’AMBALLAN

À l’invitation de la bibliothèque municipale de Chonas l’Amballan et de 
l’association La Note Bleue, une soirée « Compostelle » est organisée le 12
décembre 2015  par les Amis de Vienne avec la participation du Président 
de l’ARA Jean Monneret et du délégué de l’Isère Marcel Cuzin. 
Dans une ambiance conviviale et avant de partager la soupe du pèlerin, 
un auditoire nombreux découvre d’abord  le(s) Chemin(s) en Isère et en 
Europe à partir d’une exposition de livres, documents et objets. 
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Marcel Cuzin présente ensuite l’ARA et une vidéo sur le Camino del 
Norte. Françoise Margelidon donne un aperçu sur l’accueil jacquaire et 
l’hospitalité. Enfin des Amis de l’Isère s’efforcent de dégager la signification, 
pour chacun d’eux, du Chemin. Tout cela favorise ensuite des échanges 
sur ce que représente et implique le pèlerinage. À Marcel Cuzin revient le 
mot de la fin : « Marcher vers Compostelle est un voyage personnel dont on 
ne revient jamais indemne ». Qu’il soit permis d’ajouter : « Mais prêt pour 
un ou des nouveaux départ(s), dans la vie comme sur le Chemin ».

Merci, Monique Marque, pour cette initiative.

GALETTES  ET  ASSEMBLÉE
En dépit d’un vilain temps à ne pas mettre un pèlerin dehors, soixante-

dix Amis de l’Isère se retrouvent à la Maison d’accueil de Montgontier pour 
la journée « Rois et reines, marche et Assemblée » le 16 janvier 2016. Les 
plus courageux, nombreux, marchent le matin jusqu’à la Côte St André, 
histoire de saluer le nouveau St Jacques dans sa niche haut perchée. Tous 
partagent ensuite bons vins et bonnes chères, apanage des rencontres 
pèlerines. Cette année, les dégustations finales comportent deux types de 
galettes, aussi délicieuses l’une que l’autre. 

Vient l’après-midi et le temps de l’Assemblée avec un riche compte 
rendu sur l’actualité du pèlerinage en général et dans l’Isère, sur les activités 
de la délégation et de ses antennes (Grenoble, Voiron, La Tour du Pin, 
Vienne). Entre autres thèmes abordés, l’accent est mis sur la poursuite des 
cheminements avec les détenus, sur la rénovation de l’accueil des pèlerins 
abrités à la Maison des Apprentis d’Auteuil, devenu après les travaux 
menés par les bénévoles de l’ARA un gîte (14 chambres individuelles) au 
moins trois étoiles. 

Tous saluent le dévouement et l’efficacité de Marcel Cuzin, notre 
délégué qui est bien obligé d’accepter de « faire un an de plus » et pourquoi 
pas davantage est-on tenté d’ajouter.
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Texte de Marie-Odile BONNET (Amis de Saint Jacques Montbrison Loire).

« Il y a quelque chose de plus fort que la mort, c’est la présence des 
absents dans la mémoire des vivants ». (J. d’Ormesson).

Deux petites lumières, deux petites bougies ont scintillé, ce jeudi 30 
octobre  à la chapelle de la Richarde dans les monts du Forez. 
Quinze amis et proches de nos deux pèlerines,  Micheline PALLAY et  
Régine MOULIN disparues trop tôt, (en 2014 et 2015), se sont retrouvés 
pour leur rendre hommage sur ces chemins des Hautes Chaumes qu’elles 
aimaient tant.
Les paysages ici sont magnifiques, l’impression d’immensité est très 
forte, la vue porte sur des centaines de kilomètres jusqu’à la chaîne des 
Alpes. 
Après avoir partagé un temps de spiritualité et d’émotion, pour elles  
nous avons entonné « Ultréia ». 
Cette randonnée fut un beau moment de partage et d’amitié.  Je souhaite,  
en ces temps difficiles de haine et d’attentats meurtriers,  que le monde 
entier transmette le plus largement possible des messages de paix, 
d’amitié et de tolérance. Nous avons une pensée aussi pour Robert Daru, 
responsable de la permanence de Chavanay, baliseur et accueil jacquaire, 
qui nous a quittés en 2015.

Loire
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PROGRAMME DES PROCHAINES MANIFESTATIONS 
DANS LE RHÔNE

(en plus des permanences habituelles) par M.A.François

• Du 5 au 13 mars Exposition sur St Jacques à Chaponost, Hall de la 
Médiathèque.  Exposé de Jean-François Wadier le mercredi 9 mars à 20 h.
• Jeudi 10 mars 2016 Suite du chemin Genève Nantua Lyon : De Meximieux 
à Montluel.
• Du 18 au 20 mars : 2016 .Salon du Randonneur à la Cité Internationale.
• Du dimanche 20 mars au soir au 21 et 22 mars : Le Puy à Saint Privat 
d’Allier, aller-retour en boucle. Initiation futurs pèlerins et rando pour tous. 
Renseignements : Edith  au 06 86 04 66 90.
• Jeudi 14 avril et Dimanche 24 avril : Marche en boucle autour de Nantua 
et rando des 3 Chapelles, départ de Brullioles (en préparation).
• Du vendredi 13 au lundi 16 mai : Week-end à Vézelay pour la Pentecôte. 
Co-voiturage, nuits en gîte d’étape collectif, visite commentée le dimanche, 
et samedi et lundi deux circuits en boucle. S’inscrire et verser des arrhes 
mi-avril. Renseignements : Edith au 06 86 04 66 90.

Rhône

Sortie Joëlettes 
exceptionnelle 
dans le parc 
de Lacroix-
Laval, Rhône, 
le 10 décembre 
2015.
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UNE FENÊTRE SUR 
LA MAURIENNE 

par Gaëlle, Godeleine, 
Marie-Hélène et Christian.

Depuis la scission 
savoyarde en deux 
délégations Haute-Savoie 
et Savoie, cette dernière 
a concentré tout d’abord 
son développement sur la combe Chambérienne avant de s’ouvrir il y a 
quelques années seulement sur la Tarentaise où ont été instaurées des 
réunions mensuelles à Albertville et où a été tracée et balisée une bretelle 
du chemin depuis  le col du Petit St Bernard. La fin de l’année 2015 a vu 
une avancée dans la vallée de Maurienne qui abrite un riche patrimoine 
Jacquaire. A cet effet, une exposition a été réalisée à St Jean de Maurienne 
où se sont déplacés, malgré la neige, de nombreux visiteurs pour parler 
de leur chemin. Ainsi, Anaëlle a marché le printemps dernier, deux ans 
après sa maman, pour des raisons religieuses, et bien d’autres encore   
évoquent leurs rencontres avec des pèlerins sur la voie d’Assise ou nous 
interrogent :
	 « Il est venu à la maison, je l’ai accompagné le lendemain sur quatre 
kilomètres. J’aurai bien continué plus loin avec lui. Je m’aperçois que je 
ne connais pas les chemins vers chez moi» ; « J’en rêve depuis longtemps 
mais les descentes me font peur, à mon âge » ; « Cela  m’encourage 
de partir, de décider mon mari, mais par où commencer ? » ; « Et si 
l’on partait de Montmélian, ce printemps, en se faisant accompagner le 
premier jour ? C’est décidé ! ». Ou bien encore nous questionner sur les « 
Joëlettes », « comment être accompagnateur ? ».

	 Quel partage ! Les panneaux, patrimoine de Maurienne et chemins 
ont aidé à ces échanges mais ce premier contact nous encourage à 
reconduire cette rencontre afin de mieux nous faire connaitre. Retrouvons-
nous au printemps !

Savoie
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Le samedi 16 janvier, au centre spirituel de Myans, une soixantaine 
d’amis de St Jacques se sont réunis pour l’assemblée plénière annuelle 
honorée de la présence de notre président régional.
Après que Michèle, accompagnée de l’Ave Maria joué à la trompette par 
Lionel, ait  évoqué de façon émouvante la mémoire de Claude notre amie 
regrettée qui vient de nous quitter, c’est Anne qui a rappelé l’historique
de l’association, énuméré les noms et remercié tous les responsables 
qui ont œuvré pour que l’association devienne ce que nous connaissons 
aujourd’hui.

Alexis, Marie-Jo et Marie-Hélène puis tous ceux qui sont impliqués dans 
les diverses activités départementales  ont successivement dressé un bilan 
de l’année 2015 entrecoupé par une saynète récréative et humoristique des 
élèves de la classe d’initiation à la langue espagnole conduite par Antoine 
dans laquelle plusieurs pèlerins souffrant de maux divers s’adressaient 
dans la langue de Cervantès à un pharmacien qui prescrivait toujours le 
même remède.
Avant un repas partagé, cette agréable assemblée a été clôturée par les 
témoignages et projections de Gaëlle sur son chemin dans la vallée du Célé, 
celui de Daniel en Espagne, Marie-Hélène sur celui de Cluny et Evelyne au 
sujet de son diaporama à la maison de retraite de St Pierre d’Albigny.

ASSEMBLÉE PLÉNIÈRE À MYANS
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Non! Il ne s’agit pas de 
la rencontre des alcooliques 
anonymes! Ni d’une secte locale !
Mais de la dernière réunion des 
Amis de Saint Jacques de la haute 
vallée de l’Arve et du Val d’Arly!
Le thème de la soirée: « Les clins 
d’œil du Chemin». Chacun des 
participants a eu du plaisir et de 
l’émotion à évoquer un souvenir, une anecdote.
Des bâtons d’une haute valeur sentimentale oubliés, et récupérés, une 
sacoche abandonnée et retrouvée, un âne enlisé et sauvé, un autre entêté 
mais raisonné, un ami pèlerin dépassé mais rattrapé, un autre blessé et 
étonnamment soigné, un gîte réaménagé avec dextérité. 
Bref cet échange a été riche, parfois cocasse et à fait dire à beaucoup; 
merci Saint Jacques !

INAUGURATION DE LA PASSERELLE DE LUZIER 
par Maurice Backès de l’antenne de la Vallée de l’Arve

Ce jeudi 23 avril 2015 a été inaugurée la nouvelle passerelle de Luzier 
qui permettra de franchir le torrent qui se jette dans l’Arve de Chamonix. 
Auparavant, ce gué était le passage habituel mais après de fortes pluies 
ou à la fonte des neiges, il présentait un réel danger
Le SM3A (Syndicat Mixte de l’Aménagement de L’Arve et de ses Abords), 
la commune de Sallanches et le département ont investi 300 000 € dans 
la réalisation de cette passerelle. 

Presque au début de la bretelle de Sallanches qui part de la Collégiale 
Saint Jacques, cet équipement est un plus pour relier la voie de Genève - 
le Puy à Annemasse.
Invités par les autorités, nous avons été quelques-uns, Amis de Saint 
Jacques à participer à cet événement. Les anciens des joëlettes portaient 
fièrement leurs polos bleus et avec les cyclos locaux en rouge formaient 
un patchwork multicolore sous le soleil. 
	  

Haute-Savoie
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Cela a été l’occasion 
pour les cyclos d’avoir une 
information sur la possibilité 
d’un pèlerinage vers 
Compostelle ; une découverte 
à étudier pour beaucoup. Nous 
avons eu aussi des notables 
locaux qui ont participé au 
balisage : le député maire de 
Bonneville Martial Saddier, et 
le maire conseiller général de 
Sallanches, Georges Morand 
ont collé les balises du chemin 
de part et d’autre de la passerelle.

Une passerelle ! C’est un moyen mais ce peut être aussi un symbole.
Nous, amis de saint Jacques, nous pourrions dire une nouvelle passerelle!
Le nombre de passerelles édifiées sur et pour le chemin ?
Impossible à dire ! Mais c’est très bien et elles ont toutes leur utilité.
Il y en a des modestes, bien plus modeste que celle-ci, et puis des 
majestueuses ; Puente Le Reina, « Le pont de la reine » en Espagne
édifié juste et à cause du chemin, voilà pour le moyen et puis vient le 
symbole, qui relie les uns et les autres de bonne volonté.

Pour celle d’aujourd’hui, toujours pour nous amis de Saint Jacques, 
nous sommes de grands égoïstes, cela ajoute à cette symbolique qui veut 
que l’on avance vers quelque chose, autre chose, chacun peut y trouver son 
compte. La spiritualité pour certains, l’effort pour d’autres, la culture, la 
découverte, la rencontre, le respect de l’environnement, impossible à tout 
énumérer.

Pour les cyclos, il faut qu’ils sachent que cette: «Immortelle randonnée», 
comme le dit Jean Christophe Ruffin, peut se faire aussi à vélo.

En tout un grand merci à tous ceux qui ont contribué à sa réalisation.
Juste une petite suggestion : cela serait bien de lui donner un nom, 

car « La passerelle de Luzier », c’est bien, mais peut être que quelque 
chose de plus significatif pourrait être trouvé, enfin cela peut attendre, 
mais pensez-y tout de même.

Merci ! Merci ! Merci à tous ceux qui ont permis cette réalisation.
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En route pour Compostelle

Depuis quinze ans, Caroline, 
Judith, Eva, Estelle et Kiki 
délaissent une fois par mois 
maris, enfants et carrières pour 
dîner au restaurant Le Jardin. 
Un rendez-vous immanquable 
que Judith menace pourtant 
d’abandonner : afin de rendre 
hommage à son mari récemment 
décédé, elle a décidé d’entamer 
le pèlerinage vers Saint-
Jacques-de-Compostelle. Eh 
bien, tant pis, on trouvera 
des restaurants sur la route ! 

Les cinq amies décident de partir 
ensemble. Un voyage riche en émotions qui mettra leur 
amitié à l’épreuve mais les conduira bien plus loin qu’elles ne 
l’avaient imaginé.

Traduit par Michèle Valencia – Broché : 318 pages
Editeur : Presses de la Cité 
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TÉMOIGNAGES

LETTRE OUVERTE À VOUS QUI OFFREZ
UN ACCUEIL JACQUAIRE 

par Gilles Goarant

J’ai fermé la porte de ma maison le 1er septembre et j’ai pris le chemin de 
Compostelle entre Annecy et Le-Puy-en-Velay.
J’avais déjà marché entre Le Puy et Santiago puis Fistera en trois « étapes » ; 2008 
– 2009 – 2010. J’ai eu la chance de servir aux Joëlettes en 2010 puis 2014.
Annecy-Le Puy ; la nature est magnifique en ce début septembre et je retrouve 
très vite les sensations propres à tous les pèlerins et pourtant si personnelles. 
Il faut peu de temps pour se replonger dans la magie du Chemin.
Comme à l’habitude et par choix, je marche seul, enfin pas tout à fait, je 
marche avec moi. Me voici, avec mon compagnon ; bienveillants l’un pour 
l’autre, même si je dois de temps en temps rappeler ma pensée à l’ordre. Elle 
a du mal à ne pas intervenir : tu marches trop vite ; ton sac n’est pas ajusté ; 
il faut que tu téléphones ce soir à Jackie ; tu n’as pas soif mais tu devrais boire ; 
et Dieu ? Comme questionnait l’autre Jacques, (Chancel).
Nous partageons nos émotions ; nos regards croisent en même temps les 
couleurs, la lumière et les ombres, les écureuils, les biches, nous entendons 
les mêmes oiseaux nous saluer, le vent nous caresse et nous pousse ; vous 
le savez, marcher avec soi permet cette disponibilité pour accueillir à tout 
instant les cadeaux que nous offre la nature. 
Mais venons-en à l’objet de cette lettre :
En quelques mots, je veux vous dire merci, merci à vous « les gens du chemin », vous 
qui proposez l’Accueil Jacquaire ; vous qui ouvrez votre maison aux pèlerins.
J’ai passé douze soirées en accueil jacquaire, j’ai trouvé à chaque étape un 
lieu, un environnement, des gens, une histoire différente propre  à chacun et 
chacune.
Différente, oui mais, j’ai été frappé par ce qui vous ressemble, ce qui vous 
anime, ce qui vous motive. À chaque étape, j’ai retrouvé  la même qualité 
d’accueil, le même plaisir de recevoir, le même sourire de bienvenue, la même 
attention à l’autre.
Merci Christian et Annie, merci Marie-Noël, Gérard et Monique, merci Annette, 
Patrice et Monique, merci à toi Nadine, merci Danielle et André, Daniel, Xavier et 
Valérie. Je veux également remercier Pierre et Annie, Alain et Corine, Dominique 
et Marie des accueils en gîte ; j’ai trouvé chez vous les mêmes qualités humaines. 
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Nos échanges ont marqué mes étapes, nous passions très rapidement « du 
face à face » « au tête à tête » puis « au cœur à cœur ».

À vous, « gens du Chemin » et Accueil Jacquaire, merci d’être là, votre 
présence et ce que vous offrez est indispensable et conduit à l’essentiel.

Encore merci ! Quelle chance nous avons, nous les pèlerins, de vous savoir 
là ; vous êtes toutes et tous porteurs de sens sur ce Chemin de spiritualité et 
de paix.
Un dernier merci pour une belle route à vous sur votre chemin.

TEMOIGNAGES 
Extraits d’un témoignage de Daniel, pèlerin Savoyard.

Je suis sur le Camino  me sentant à la fois libre et heureux. Dans un 
décor propice à l’introspection, le paysage est magnifique avec le chemin 
qui serpente entre cultures de blé, dans les vignes ou entre des tapis de 
bruyères violettes magnifiques. Je me régale du paysage grandiose, des 
étendues à perte de vue et au loin des éoliennes dont les feux de signalement 
clignotent comme autant de sapins de Noël. Le parcours  longe parfois de 
vieilles pierres mousseuses, passe au milieu de ruisseaux où l’homme a 
disposé de belles lauses pour que les pèlerins marchent au sec, traverse de 
minuscules hameaux agricoles et les heures s’écoulent tranquillement dans 
un cadre champêtre où je respire avec délice l’odeur du foin coupé. J’avance 
tranquillement pour savourer le chemin de terre, les bosquets, les fougères, 
les grands arbres. Je me gave de tous ces instants précieux mais fugitifs dont 
je veux garder un souvenir vivace. Je me sens serein, heureux.  J’apprécie 
sans doute plus que d’habitude le chant des oiseaux, le bruit du vent. Le 
quasi silence qui m’entoure permet de m’imprégner au maximum de cette 
ambiance, de ce voyage.

Je mets à profit ces heures de marche pour me questionner sur les 
motivations profondes qui m’ont poussé sur le chemin.  L’église située en 
face de « l’albergue » est ouverte. Me voici sur un banc à réciter quelques
prières puis à fondre en larmes durant de longues minutes. Cet instant non 
prémédité est un signe. Il m’a permis de me vider, de remercier Dieu de 
m’accompagner et malgré mes problèmes physiques, j’ai la conviction qu’Il 
me permettra de toucher au but attendu, rêvé. 

Pèlerin parmi tant d’autres, je pénètre dans la vieille ville de Santiago 
l’esprit et le cœur tournés vers celui qui m’a permis de parvenir au but final, 
je suis ému et heureux. La place est vide à part quelques semblables. Je 
demande à l’un d’eux de me prendre en photo. Il est aussi ému que moi, nos 
yeux brillent et l’on se jette tout naturellement dans les bras l’un de l’autre. 
Moment furtif, moment fort, moment symbolique mais moment vrai. 
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Adieu St Jacques ou peut être au revoir. Qui sait ? En ces instants j’ai l’esprit 
chargé de sentiments multiples, d’images, de sons, de visages, de paysages 
que je vais garder précieusement au plus profond de moi. Le présent est beau 
et je le savoure. Merci à Dieu, à St Jacques et à ma famille. Merci d’avoir cru en 
moi comme je crois en vous.

RENCONTRE EN CHEMIN

Que faire un 26 Février, par un 
après-midi où la météo incitait plutôt à 
se laisser engourdir par les lénifiantes 
séries proposées quotidiennement par la 
boîte à images ? Et pourtant, une petite 
voix intérieure me poussa, ce jour-là, à 
prendre mon bâton, mon sac de coquilles, 
et à partir sur le chemin de Saint-Jacques, afin de baliser la section pour laquelle 
je me m’étais engagé.

Me voilà donc parti, à travers les vignes tout d’abord, puis cheminant sur les 
derniers contreforts du Bugey, collant par ci, clouant par-là mes petites coquilles 
jaunes. Après quelques kilomètres, dans un secteur de coteaux boisés, mon 
attention se porte sur une masse noirâtre, sise au bord du chemin. Sans doute un 
reste de plastique agricole ou bien alors une vieille guenille, me dis-je de prime 
abord. Je m’approche, curieux, de cet amas qui se met alors en mouvement et 
ne tarde pas à émettre de petits cris de détresse, de ceux qui vous ouvrent le 
cœur, afin d’y requérir amour et compassion. Je viens de découvrir quatre petits 
chatons de quelques semaines, affamés, transis de froid, qu’une main indélicate 
avait déposés là, pour s’en débarrasser sans doute, quelques heures auparavant. 

À cet instant, je n’ai pas de mal à me convaincre que le droit à la vie de ces 
petites créatures est intimement lié à mon devoir de les extraire de leur situation 
plus que précaire avant la nuit, car, j’en suis certain, personne ne passera plus 
sur ce chemin après moi. J’accélère le pas afin de terminer mon balisage (pardon 
s’il manque quelques balises), je retrouve ma voiture, y trouve un panier oublié là 
fort à propos, et me voilà reparti à pied, en quête de mes petits abandonnés du 
chemin, priant intérieurement pour qu’une buse en chasse, un corbeau affamé 
ou un renard vorace ne m’aient pas devancé. A ma grande satisfaction, je les 
retrouve, blottis les uns contre les autres.

En fin d’après-midi, je suis de retour à la maison, après achat de lait maternisé 
et de biberons chez le vétérinaire. Reposés, nourris, réchauffés, recollés les 
quatre chatons ne tardent pas à dévoiler chacun leur caractère différent. L’un 
d’eux s’affirme plus intrépide et  plus conquérant que les autres, je décide de le 
baptiser Jac. 
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POÈMES

À TOI PÈLERIN par Lucie de Lucey 

Quelques semaines ont passé et les bébés ont bien grandi. C’est Jac, le 
premier, qui a été choisi par des adoptants. Jac est un séducteur ! Frimousse, 
Furet et Guizmo le seront à leur tour.

Voilà l’histoire d’une rencontre sur le chemin de Saint-Jacques dans l’Ain. 
« Le hasard fait bien les choses ! » penseront certains. Mais, vous comme moi, 
qui avez pérégriné sur cet itinéraire vers Compostelle, vous le savez bien : il n’y 
a pas de hasard, mais seulement des rendez-vous.

Je remercie l’association « Les chats et nous » pour son aide précieuse, 
ainsi que les adoptants. J’adresse ma reconnaissance à Saint-Jacques qui a 
permis cette improbable rencontre.

Je n’ai ni bâton, ni besace, ni souliers
Et je reste sur place à te guetter

Je t’attends qu’importe l’heure et qui que tu sois !
Ami tu auras le gîte et le couvert, hâte ton pas.

J’habite un petit village en Savoie
Ici l’eau ne reste pas sur la montagne

Car les raisons de mon cœur ont la couleur du temps
Et les saisons du temps sont les raisons du bonheur.

Qu’importe la route que l’on emprunte,
Le but c’est d’arriver, c’est simplement de croire.

Moi je prends la route par petit bout ; un peu de votre vie, de votre histoire.
Si tu chemines sur un sentier sec, retourne-toi !

Regarde ce que tes pas ont tracé dans la poussière.
Mais la pluie lavera, et de nouveau le soleil brillera.

« Et lorsque tu franchiras l’entrée de Santiago de Compostelle 
tu auras trouvé »

Tu seras ce voyageur qui traverse le monde et le monte 
te prêtera pour un temps ses couleurs.
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SANTIAGO  –  Michel, Camino mai 2014 de Burgos à Santiago 
Que venait-il chercher sur ce sacré Chemin ?
Comme Abraham : « Va quittes ton pays et pars !»
Il perçut une voix venant de nulle part
Alors son sac au dos et son bâton en main
Sur les pas de Godescalc, du Puy-en-Velay,
Et de ces jacquets qui, depuis, s’en sont allés
Vers Compostelle, seul, il partirait demain.

Aussitôt le Chemin lui parut mirifique.
Les hauts lieux, Conques et Moissac, le fascinèrent.
Des chapelles millénaires l’émerveillèrent,
Et ce pays d’Aubrac sauvage et magnifique,
Et tous ces pèlerins rencontrés en chemin
Qu’un destin commun, unit la main dans la main,
Les poussant à marcher vers Santiago l’unique.

Marcher, marcher encor, marcher par tous les temps,
Errer dans cette Meseta interminable,
Suer sous le soleil, torride et implacable,
Grimper au Cebreiro balayé par le vent,
Boitiller dans le froid à cause d’un genou
Cheminer sous la pluie, les pieds dans la gadoue,
Marcher, marcher toujours, inexorablement.

Puis, pas à pas, humblement, un jour après l’autre,
Il arriva enfin au bout du Camino,
Fier d’être devenu un vrai pérégrino.
Plaza Obradoiro il salua l’Apôtre.
Enfin dans la cathédrale quelle émotion
Quand les tiraboleiros mirent en action
Botafumeiro, lancé d’une voûte à l’autre.

Ultréïa ! Le bonheur est sur le Chemin,
Pensa-t-il. Le bonheur était sur le Chemin.
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